
  

Eliot CLERO, 3emeA, collège 
Jules Verne à Nantes  

Lauréat du concours de 
nouvelles, niveau Collège. 

 

Catégorie collège : Vous êtes stagiaire dans une agence spatio-temporelle qui a 
détecté une anomalie dans le passé. Vous êtes envoyé mener l’enquête.  

 

Traduit du langage universel. 

Je suis tellement excité car aujourd’hui j’ai ma première enquête en tant que stagiaire 
dans l’agence d’enquête spatio-temporelle de la Terre. C’est l’agence la plus 
prestigieuse, car sur Terre à l’inverse de Proxima B ma planète natale le temps se 
déroule de manière linéaire et seuls les enquêteurs ont le droit d’utiliser leur 
distortionneuse temporelle pour ne pas créer de paradoxes. 

En arrivant là-bas, je découvre une étrange salle qui porte le nom de salle d’attente ; je 
n’ai jamais eu à attendre de ma vie : il me suffisait d’accélérer un peu le temps autour 
de moi et j’étais à la seconde où je devais être. Quelques longues minutes plus tard, 
mon missionneur m’appelle pour m’expliquer le mystère que je dois résoudre : 

« - Des gens sont en train de disparaître et d’apparaître un peu partout dans la galaxie. 
Notre anomitrouveur a détecté que le paradoxe provenait du 30 septembre 1938 du 
calendrier chrétien, mais nous ne savons rien d’autre. Transportez-vous le 29 
septembre et dirigez-vous vers le signal, je vais vous donner un guide de l’Allemagne, 
c’est le nom de la zone de l’anomalie à cette époque. Vous devrez passer par la zone 
d’apprentissage express pour pouvoir parler allemand. » 

Je me rends vers la zone d’apprentissage où je retrouve une salle d’attente (pourquoi 
autant d’attente ?) 

L’apprentisseur m’appelle : 

« - Emopyr ? C’est à vous. » 

	
  



J’entre, je reste 10 secondes et je ressors en ayant mal à la tête, L'apprentisseur me dit 
que c’est normal. 

 

Après avoir appris le guide de l’année 1938, je me rends à une salle de distortionneuse 
temporelle de la Terre qui est beaucoup plus grande que celles sur les autres planètes 
car, sur Terre il n’y a pas de receveuse temporelle avant l’année 14 675 861 076 depuis 
le big bang (enfin une date compréhensible !) et il faut que la distortionneuse fasse tout 
le travail. J’arrive vite le 29 septembre 1938. Je commence à suivre le signal de mon 
anomitrouveur qui me conseille de prendre un train cloué au sol en direction de Munich. 
Je ne pensais pas que ce serait aussi facile, mon anomitrouveur me dirige droit sur un 
grand homme, brun, aux yeux verts. 

Je l’approche pour essayer de l’arrêter et, par chance, il vient pour me demander : 

 

Traduit de l’allemand 

« - Si vous pouviez changer une chose dans le passé, ce serait quoi ?  

- J’arrêterais les criminels spatio-temporels comme vous… 

- Je ne suis pas un criminel mais un stoppeur de guerre. Si vous ne le saviez pas 
demain auront lieu les accords de Munich. Si on élimine les personnes présentes lors 
de cet accord l’on stoppe la seconde guerre mondiale où ma famille comme des 
millions d’autres est morte... » 

 

Cet homme a donc des intentions justes mais ne sait pas que par sa faute le futur 
pourrait être endommagé ; Je lui réponds de manière pacifique : 

« - Je comprends vos intentions mais je viens du futur et je sais que les répercutions de 
votre actes sont très néfastes. D’ailleurs comment avez-vous pu remonter le temps ? 

- J’ai remonté le temps grâce à cette distortionneuse. » 

Il me montre une distortionneuse de 27ème génération, le mienne est de 82 ème 

génération.  



« Et vous ne devez pas connaître les dégâts de cette guerre entre 60 et 80 millions de 
morts et plusieurs millions de blessés ce n’est pas négligeable !(Il commence à 
s’emporter, ce n’est pas bon signe) 

- Mais ce sont les dégâts à court terme et dans le futur vos actes sont très néfastes. » 

L’homme active sa distortionneuse et disparaît, je saute précipitamment dans les 
résidus temporels laissés par sa distortionneuse et me retrouve, selon ma montre, au 
jurassique en -187 537 076 (calendrier chrétien) j’aperçois l’homme qui s’enfuit en 
direction d’un théropode (un dinosaure quadripode long de 6 mètres avec un bec) et il 
retourne vers le futur ;je continue à le poursuivre. Nous sommes arrivés à une date 
proche de ma date de départ à la centaine d’années près. Cet homme s’écrie : 

« - Vous ne m’aviez pas prévenu que vous veniez de l’Apocalypse ! 

- Ce monde ne ressemble en rien à celui que j’ai quitté et il se détériore de plus en plus 
vite !(je commence à désespérer) » 

Comme pour confirmer mes mots, une ferme à côté disparaît pour laisser place à un 
volcan en activité. Il comprend vite sa faute : 

« - Je vais retourner me voir pour m’empêcher de provoquer autant de dégâts. » 

Je n’ai pas le temps de dire quoi que ce soit qu’il repart déjà. Je le suis (ça devient une 
habitude). Il répare ses fautes comme il vient de le dire et je peux rentrer à l’agence. 

 

Une fois rentré à l’agence, je vais au bureau de mon missionneur, qui n’est pas occupé 
(ouf, je n’aurai pas à attendre), il m’annonce que je suis embauché à l’agence en tant 
qu’enquêteur à part entière (mes rêves sont exaucés) et me donne ma paye pour cette 
enquête. 

 


